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LE SUCCÈS DES GAUCHES EST-IL UNE VICTOIRE 
DU PEUPLE?...

Les deux partis que la tradition situe on ne sait plus pourquoi à l’extrême-gauche ont a eux seuls - et 
malgré les pertes socialistes - obtenu aux scrutins des 10 et 24 novembre, un nombre considérable de suf-
frages et d’élus. Ajoutons le Rassemblement des Gauches - pourquoi pas? - et I’on obtient une majorité de 
56 à 57% des suff rages.

Si le système parlementaire a une valeur. Si eff ectivement il permet aux aspirations populaires de se 
manifester, alors, le peuple est en droit de s’attendre au gouvernement de ses rêves!

Mais le système parlementaire est une duperie, la loi de majorité est complètement faussée, et les pro-
grammes des partis sont absurdes.

Il n’est pas certain du tout en eff et que le futur gouvernement soit «à gauche» et encore moins certain que 
sa direction soit communiste. Le peuple s’apercevra vite qu’il est une fois de plus frustré de sa victoire-illu-
sion, et que, les intrigues politiciennes menées par les gros intérêts bancaires et industriels sont infi niment 
plus puissantes que sa volonté.

D’ailleurs serait-il logique que sous prétexte de majorité relative, les communistes par exemple, aient la 
direction des aff aires publiques, alors qu’en réalité ils ne représentent qu’une minorité de 28%? Les autres 
partis ne se feront pas faute d’user de cet argument. Dès qu’il y a plus de deux grands partis, le système 
majoritaire ne signifi e plus rien: il n’y a plus que des minorités. La duperie se double d’un non-sens.

Enfi n, si même les électeurs obtenaient le gouvernement de leurs désirs, ce gouvernement ferait vite 
la preuve de son impuissance, les programmes des partis dont les chefs sont à la fois des coquins et des 
incapables, ne peuvent répondre aux problèmes qui se posent.

Finies les rodomontades, alors qu’on se trouve devant une situation fi nancière désastreuse, une éco-
nomie délabrée, un ravitaillement saboté. C’est là que nous attendons nos charlatans. Gageons que les 
solutions de fortune, les replâtrages de la société capitaliste (car c’est bien de cela qu’il s’agit en défi nitive) 
se feront aux dépens du peuple, des électeurs...

Il est vrai que les machiavels ont cinq ans devant eux pour trahir, mentir, endormir et se blanchir.

Le peuple cependant commence à montrer qu’il a conscience de la duperie. Les 27% d’abstentions 
- 40% en certains points - sont une preuve du dégoût qu’inspire l’ignoble cuisine parlementaire et gouver-
nementale. Nous sommes persuadés que sans attendre cinq ans, bien des hommes se convaincront de 
l’inutilité de leur vote.

Les yeux s’ouvrent. Il est possible même que le peuple conscient soudain de sa défaite, balaye d’un coup 
de colère, les pitres et les traîtres.

A nous de veiller à ce que l’abstentionnisme ne soit pas un désintérêt, une lassitude, qui ouvrirait la 
voie au pouvoir totalitaire. Nous répéterons inlassablement que notre abstentionnisme sous-entend la lutte 
par l’action directe, par l’action syndicale, coopérative, économique. et surtout nous serons présents pour 
prouver par les faits que l’action directe est l’arme effi  cace pour la défense des intérêts immédiats et pour le 
combat révolutionnaire. C’est dans l’action que les masses jugent les doctrines.
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